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A ~ ~ ~ ~ ~~~~i de~aèeet a eu e ens notre moderlneur a éosté

mercantilisme. La Patre, le. Monde, le Monde-Illustré' ont eu un,,bon
mot,, un hureux souhait à notre adresse. Mais- le -meilleur augureds

lgere, dont le, Glaneur. se-*réjouisse, c'est la cordiale bienvenue que
lui ont fie les deux plus vieux caposde la prsse canadienne
française:@ le Canadien et la* Mine ee. Cellec srtout s'est montrée
charmante, jusqu'à reproduire. intégralement -le sommaire de notre
première livraison, avec commentaires flatteurs en leur brièveté même,

*Nous aimons à. croire que ses âages conseils, et encore mieux "son
exemplet, consacré .par, une existence, de. soixgnte ans et plus, nous aideront
à acquérir l'expé rien ce" dont le GL'ANEU]Rmanque à ssdébuts-ce qui
est naturel et ne nous trompe point du reste--imais ce qui a permis à la
galante déesse de risquer à notre adresse une gentille boutade, dont nouec

« Ce oranedes "jeunes ,dit-elle, est tout plein de Vigueur,dev,
et neme de cette charmante inexpérience guiï marque !es dabuts du talent.
Il intéressera tous ses lecteurs, même les. vieux."

De, Pon côté, le Canadien commence'ainsi rentrefitet où il s'occupe de
nous:

"Nous accusons réception du GLANEUR, revue bi-mensuelle. Il porte
fort bien son-nom, ,C'est pour les j eunes un'recueil littéraire très utile e t
très intéressant."

Merci de leurs attentions à nos vieux et respectés confrères. Dans la
-latitude d'une fraternelle liberté, puissions-nous rester dignes de leurs
sympathies!1 Nous estimerions cela un- gage de succès,

PASSIM.


